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MANIER la carotte et le 
bâton. Dans les jours 
à venir, le secrétaire 

général du Parti démocratique 
gabonais (PDG), Steeve Nzegho 
Dieko, pourrait être amené à 
s'adonner à cet exercice. Tant 
les agissements de certains de 
ses camarades requièrent, de 
lui, fermeté. Il ne saurait agir 
autrement, en effet, à l'égard 
de tous ces camarades qui fe-
raient montre d'indiscipline en 
s'éloignant de la ligne dictée par 

le parti. Et de tous ceux qui, 
également, useraient d'une quel-
conque forme de chantage pour 
se faire entendre.
Dans le même temps, il lui in-
combe de trouver les solutions 
aux problèmes pertinents sou-
levés par certains de ses "ca-
marades" en ramenant la séré-
nité parmi eux. En évitant de 
succomber à ce qui pourrait 
s'assimiler à de la facilité, en cé-
dant à la tentation de régler des 
comptes ou de marginaliser qui 
que ce soit. Un exercice d'autant 
plus utile qu'à un peu plus d'un 
an des élections générales, il lui 

importe de rassembler, autant 
que possible, ses troupes en 
mettant en avant la nécessité 
de défendre, dans la cohésion et 
l'unité, les couleurs et les idéaux 
de leur formation politique. Ce 
qui requiert, comme on le voit, 
intransigeance et habileté.
En ce sens, il semble avoir 
annoncé la couleur, samedi 
dernier, lors des premières 
étapes du "Rendez-vous du 
militant". En mettant en garde 
clairement tous ceux qui, dans 
leurs rangs, seraient tentés de 
jouer les trouble-fêtes ou qui 
se prévaudraient de détenir un 

quelconque "titre foncier" ou se 
croiraient "intouchables". Ils se-
ront appelés à aller voir ailleurs, 
d'autant que Steeve Nzegho Die-
ko s'est engagé à les "virer".
Ce qui en dit long sur sa dé-
termination à faire régner la 
discipline, de sorte que les in-
térêts du "Distingué camarade 
président" (DCP) et, partant 
ceux du parti, surplombent, 
par-dessus tout, toutes autres 
considérations. Conscient de 
ce que par le passé, toute forme 
de laxisme et de faiblesse a été 
préjudiciable au PDG et à son 
champion.

La carotte et le bâton
J.K.M

Libreville/ Gabon

À quelque 13 mois des 
élections générales, 
tout laisse à penser que 

l'un des défis majeurs auxquels 
devrait s'attaquer le secrétaire 
général du Parti démocratique 
gabonais (PDG), Steeve Nzegho 
Dieko, serait de ramener la sé-
rénité parmi ses troupes.
D'autant que, par le biais des 
réseaux sociaux, certains de ses 
"camarades" ne se privent pas de 
dénoncer des comportements 
et autres situations mettant à 
mal la cohésion, les liens d'unité 
et d'amitié entre eux. Tout en 
étalant leur mécontentement 
et inquiétudes sur le climat qui 
prévaudrait en ce moment en 
leur sein et en stigmatisant les 
"coups bas portés au parti". De 
quoi alimenter la rumeur sur 
l'existence de clivages et lignes 
de fracture au sein de cette 
famille politique, sur fond de 
guéguerres auxquelles se livre-
raient les membres du Comité 
permanent du Bureau politique 
et ceux du Bureau politique, 
pour le contrôle de l'exécutif 
local (fédérations, sections et 
comités) de leurs circonscrip-
tions respectives.
La perspective de l'organisation 

et de l'animation, à l'échelle de 
leurs girons politiques respec-
tifs, de la campagne électorale 
du candidat naturel du PDG au 
prochain scrutin présidentiel 
ferait saliver plus d'un. Au point 
d'aiguiser les appétits des uns et 
des autres en s'adonnant à un 
véritable jeu de massacre. Quitte 
à écarter leurs camarades loyaux 
et fidèles qui, durant des années, 
à travers leur abnégation et in-
vestissements divers et multi-

ples, ont fait la démonstration 
de leur attachement profond à 
leur parti. C'est à croire que les 
vieux démons qui, par le passé, 
ont plombé d'une certaine ma-
nière les actions de cette famille 
politique referaient surface, au 
grand jour.
Ce malaise ambiant serait tout 
aussi perceptible au niveau des 
structures de base, à des degrés 
divers. À en juger notamment 
par les préoccupations émises, 

samedi dernier, à Libreville, 
Owendo et Akanda, lors de 
la tournée dénommée "le ren-
dez-vous du militant", initiée 
par Steeve Nzegho Dieko.
Entendu que les secrétaires fé-
déraux, de sections et de co-
mités ont fait état d'un certain 
nombre de difficultés qu'ils 
rencontrent quotidiennement 
dans l'accomplissement de leurs 
missions. Un exercice démocra-
tique qu'ils ont unanimement 

salué, tant cela leur a permis 
"de décrire au SG leurs réalités 
et celle du terrain".
Entre les pesanteurs et dysfonc-
tionnements de toutes sortes, les 
promotions ne "reposant pas sur 
le mérite" et les "transhumances 
politiques", plusieurs d'entre 
eux ont paru déboussolés. Ce 
qui n'est pas forcément de bon 
augure dans la perspective des 
échéances électorales. D’autant 
plus que les responsables des 
structures de base constituent 
un maillon essentiel à l'ancrage 
et à l'enracinement local du 
PDG.
C'est dire l'ampleur du chantier 
auquel devrait s'attaquer Steeve 
Nzegho Dieko. Au vu des enjeux 
à venir, laisser perdurer cette 
situation, aux dires de certains 
de ses camarades, ne ferait que 
cristalliser et exacerber les posi-
tions et comportements des uns 
et des autres, tout en fragilisant 
leur camp.
Plus que jamais, les regards 
des militantes et militants sont 
tournés du côté de Louis. Pour 
ainsi dire, ils attendent de voir 
dans quel état d'esprit ils iront 
à l'abordage, en espérant que le 
scénario et les travers vécus en 
leur sein en 2016 ne se repro-
duiront pas l'année prochaine.

PDG : le retour des vieux 
démons ?
À ce qu'il semble, les efforts de rassemblement, d'unité et de cohésion seraient mis à mal par des comportements de certains militants 
ramant à contre-courant des idéaux de leur formation politique.

J.KOMBILE MOUSSAVOU
Libreville/Gabon

Le secrétaire général du PDG, Steeve Nzegho Dieko, à son arrivée, samedi dernier,  à Bambouchine.
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